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ASPAP, qui sommes-nous ? 
 
L’Aspap fédère et organise l’opposition de la communauté montagnarde Ariégeoise face au plan d’Etat de lâchers 
d’ours slovènes. Apolitique et asyndicale, l’Aspap rassemble éleveurs, bergers, habitants, randonneurs, 
chasseurs, structures agricoles et collectivités locales pour la défense des savoirs autochtones et de la liberté en 
montagne, fondements de la société pyrénéenne. 

 

L’Aspap communique 17/06/2019 – R. Dejan 06 82 73 06 14 JP Mirouze, coprésident  06 12 22 23 66 
 

OURSON ÉCHAPPÉ : l’Aspap demande que l’ONCFS soit dessaisie du suivi des ours. 
 
Incapables, branquignols, incompétents … sur les estives Ariégeoises les éleveurs ne manquent pas 
de vocabulaire, à demi-étonnés de l’énorme bourde commise par l’équipe du suivi ours : laisser 
s’échapper leur trophée, l’ourson égaré récupéré près de Seix, en Ariège ! 
 
N’est pas éleveur qui veut !  
 
La colère, amère, prend vite le dessus dans les conversations. Chez Elodie, Jean-Pierre, Romain, 
Pablo, Eric, Gisèle … des dizaines d’éleveurs ont déjà subi l’incompétence de l’ONCFS : absence de 
signalement de la présence des ours, non-reconnaissance de dommages malgré les preuves 
d’attaques ; remarques blessantes sur le montant des aides européennes lors des constats  … 
 
100% de pertes d’oursons chez les éleveurs d’ours de l’ONCFS 
 
Il ne reste plus un seul des 4 oursons portés par les ourses introduites en 2018 avant leur lâcher. 
Deux avortements, deux oursons tués par un mâle du secteur et ce dernier ourson égaré … Nous 
devrions nous réjouir … Une telle incompétence sonne comme une revanche chez ces éleveurs jetés 
en pâture à la vindicte publique par les associations pro-ours, au motif qu’ils n’auraient qu’à garder 
leur troupeau 24h sur 24, (sans jamais dormir ?) les faire dormir en bergerie ( à 2800m d’altitude ?) …  
 
Les éleveurs et bergers des Pyrénées, les derniers des transhumants ? 
 
40 ours, tous issus des réintroductions, sont désormais concentrés sur le dixième du département de 
l’Ariège, (90% des attaques indemnisées sur ce secteur contre 10% sur tout le reste des Pyrénées). 
Attaques, terreur quotidienne des troupeaux, épuisement. Si rien n’est fait, le pastoralisme en mourra. 
 
 
Monsieur le Ministre de l’Agriculture, retirez ses pleins pouvoirs à l’ONCFS ! 
 
L’Etat a commis une grave erreur, celle de donner les pleins pouvoirs à l’ONCFS à des techniciens ni 
formés ni compétents à suivre et localiser la population d’ours réintroduits. 
 
De plus, le code rural prévoit que les dommages au bétail soient évalués par un vétérinaire, un vrai, 
pas par les techniciens autoproclamés « experts » … mais surnommés ici « cow-boys de l’ours ». 
 
L’ASPAP appelle le Ministre de l’Agriculture à faire dessaisir l’ONCFS de la gestion du suivi de la 
population d’ours en Ariège et de toute mission d’évaluation des dommages. 
 
La tension est trop forte. Elle dure depuis trop longtemps mais l’arrogante ONCFS envoie les nôtres 
au tribunal pour un mot de trop ! Un drame arrivera si ceux qui peuvent encore l’éviter ne font rien. 
 
Si François de Rugy,nous regarde de haut en montant sur les estives en hélicoptère, nous appelons 
le Ministre Didier Guillaume, à ne pas quitter, lui, le plancher des vaches. 
 
 
 


